
Dimanche 12 février 2023

6ème DIMANCHE DU TEMPS ORDINAIRE

1ère lecture : Ben Sira le Sage 15,15-20
Psaume : 118, 1-2, 4-5, 17-18, 33-34

2ème lecture : 1 Corinthiens 2, 6-10
Évangile : Matthieu 5, 17-37 

             (ou brève : 20-22a.27-28.33-34a.37)

Bonjour, bienvenue à « préparons dimanche » 

une émission réalisée par le service diocésain de Pastorale Liturgique et Sacramentelle 

du diocèse de Mende. 

Aujourd’hui nous préparons le dimanche 12 février 2023, 

6ème dimanche du temps ordinaire de l'année A

PRÉSENTATION

Depuis dimanche dernier, nous entendons le premier grand discours de Jésus rapporté par 
Saint Matthieu, appelé « Sermon sur la Montagne ». 

Ce sermon débute par le grand porche des Béatitudes, programme du bonheur pour celui 
qui marche selon les voies de Dieu. 

Le Sermon, que la liturgie fait entendre pendant trois dimanches, expose la justice nouvelle
révélée par Jésus à ceux qui le suivent. Plutôt que la Loi, qu'il n'est pourtant pas venu abolir mais 
accomplir pour la parfaire, Jésus propose le Royaume. Énonçant le nouveau code de l'Alliance, il se
donne d'autorité non seulement comme le nouveau Moïse, mais comme Dieu lui-même. (Évangile).

La justice nouvelle du Royaume dépasse de loin la logique du « donnant donnant ». Elle est 
éclairée par le texte de Ben Sirac (première lecture) qui reprend lui-même la doctrine des deux 
voies du Deutéronome (Dt 30, 15-20). 



Le chemin proposé par Jésus appelle un choix aussi pratique que décisif pour accéder au 
bonheur, choix que l'Esprit, chaque jour, nous pousse à faire.

Nous y sommes déjà engagés à la suite de Jésus avec qui nous rendons grâce au Père.

ÉVANGILE de Jésus Christ selon Saint Matthieu.

COMMENTAIRE

Assez souvent les journaux relatent, dans les faits divers, des procédures judiciaires 
pointilleuses que des voisins lancent pour quelques mètres de terrain, un voisinage trop bruyant ou
un droit de passage contesté. Tout cela au nom de la loi. Les jugements rendus sont parfois des 
défis au bon sens, tant une fidélité aveugle aux textes peut engendrer l'injustice si elle ne tient 
aucun compte de la réalité et de la vérité. 

Ne pas prendre en compte l'esprit de la loi risque de conduire à des impasses. Pourtant la 
loi est nécessaire et l'enfreindre peut conduire à la mort physique ou spirituelle. 

Jésus, cependant, met en garde ses disciples contre la sclérose du légalisme. Il les invite à 
vivre dans sa liberté de Fils, à aimer de son amour et à entrer dans le « oui » de son obéissance. 
C'est alors qu'ils deviendront, jusqu'au plus profond de leur cœur et dans la totalité de leur 
existence, « des fils du Père qui est dans les cieux », parfaits comme le Père céleste est parfait 
(Mt 5,48). 

La justice nouvelle consiste à s'ajuster à l'amour de Dieu pour ses enfants. Il ne s'agit plus
seulement d'obéir aux textes de manière légaliste ni d'exécuter des ordres. Il s'agit de se 
laisser conduire par la loi nouvelle. 

À la suite du Christ, le disciple cherche à aller au cœur
de la loi, à ce qui lui donne son sens et sa légitimité : le respect
des autres qui trouve sa source dans l'amour de Dieu. C'est
alors que la justice devient ajustement d'amour. 

Demandons au Seigneur que l'Esprit grave dans nos
cœurs la nouvelle loi qu'apporte Jésus, une loi qui nous crée à
l'image et à la ressemblance d'un Dieu Père, tout Amour. 

UN CHANT

Aujourd’hui, nous vous proposons le chant
Jubilez, tous les peuples

Coté T 25-91
Paroles de Claude BERNARD et musique de Michel WACKENHEIM

« Jubilez », du latin « jubilare » (« pousser des cris de joie »). 
Cette joie, c’est celle de l’Évangile, c’est celle de « ... ceux qui marchent suivant la loi du 

Seigneur » comme nous le chantons dans le psaume d’aujourd’hui.

Ce mot, « jubilez », n'a aucune étymologie commune avec « jubilé », malgré la proximité 
morphologique. Ce dernier signifiant « solennité » ou « anniversaire »... comme pour un jubilé 
sacerdotal, par exemple.



Ici, « pousser des cris de joie.. »,  ce qui nous oblige à chanter ce cantique de façon... 
jubilatoire !... mais ce qui ne veut pas dire martelé, saccadé ou style « marche militaire » ; non, 
avec des liaisons douces. Et on veillera, pour cela,  à respecter les indications de la partition : 

- les virgules au-dessus de la portée (qui sont de brèves respirations, et là seulement, pour 
éviter des coupures malvenues),

- et les demi-soupirs, dans la portée, qui ont la valeur d’une croche, un demi-temps.
Dans ce chant, qui est un grand « jubilé » d’action de grâce, il convient de reconnaître le 

Christ comme le Sauveur et le Libérateur de tous les peuples.
Tout ce chant est une manifestation de joie intense, d’action de grâce et d’envoi pour vivre 

la joie de l’Évangile dans notre monde.
Les ingrédients du texte sont tirés des psaumes et des Évangiles.
Il y a de quoi partager rien qu’avec ces paroles.
La musique épouse ce texte par une mélodie classique solide.
Le refrain gagnera à garder un bon tempo pour ne pas s’alourdir en cours de route.
Deux solistes peuvent, par exemple, s’alterner dans les premières phrases des strophes, ce

qui mettra en valeur les multiples manières de vivre l’Évangile : chacun cherche Dieu à sa manière,
brûlé d’un même amour.

Ce chant trouvera naturellement sa place comme chant d’entrée, de rassemblement, pour 
tous les dimanches de l’année.

PSAUME

Ce psaume 118 commence par une double béatitude : 
« Heureux les hommes intègres dans leurs voies...

Heureux ceux qui gardent ses exigences... ».
Puis il se transforme en prière :

« Puissent mes voix s’affermir à observer tes commandements...
Sois bon pour ton serviteur...

Ouvre mes yeux...
Enseigne-moi...

Montre-moi comment garder la Loi... »
C’est le psaume le plus long : 22 strophes correspondant aux 22 lettres de l’alphabet 

hébreu, soit 176 versets !
Seuls quelques uns sont chantés en ce dimanche, rassurez-vous !

Les deux premières strophes correspondent à la première lettre de cet alphabet.
Elles nous parlent de la loi du Seigneur, la « torah », en hébreu, qui signifie « instruction », 

ou « enseignement ».
Cette loi montre la direction, c’est d’abord une orientation pratique dans la vie, une marche 

à suivre.
Dans les psaumes, cette loi est toujours mise en relation avec Dieu.
L’ambiance de ce psaume est déjà celle où Jésus va vivre et enseigner.
Jésus nous offre cette béatitude :
« Heureux... ceux qui entendent la parole de Dieu et qui la gardent ». (Luc, 11,28)



Nous écoutons la version de Jean-Paul LÉCOT, un des organistes de Lourdes ; cette version
est suivie de l’Alléluia du jour, avec son verset.

P.U. 

Nous vous proposons une Prière Universelle avec le refrain
« Jésus, fils de Marie, exauce nous »

En introduction, le président peut dire :
« Avant de présenter notre offrande à l’autel, mettons nous au service de nos frères 

en implorant le Seigneur pour eux ».

Quelques intentions qui commencent par une phrase de la parole de ce dimanche ; si 
possible, deux lecteurs pour bien différencier la parole et l’intention de prière

« Enseigne-moi le chemin de tes ordres » 
Pour ton Église : 
qu’elle nous montre ce chemin et nous aide avec ton Esprit de force et de miséricorde à 

nous relever si nous trébuchons,
Seigneur, nous te prions

« La sagesse du Seigneur est grande, fort est son pouvoir » 
 Pour ceux qui dirigent le monde : 
qu’ils s’en inspirent et soient fidèles à la vérité de la justice et de l’équité,

Seigneur, nous te prions

« Mets-toi vite d’accord avec ton adversaire »
 Pour tous ceux qui sont déchirés par les conflits de quelque nature qu’ils soient, 
que l’évangile soit reçu  comme une règle de miséricorde et d’amour fraternel,

Seigneur, nous te prions
« Ouvre mes yeux que je contemple les merveilles de ta loi»
 Pour notre communauté, 
soutenons-nous les uns les autres pour nous ouvrir à une conversion permanente source du 

véritable bonheur,
Seigneur, nous te prions



En ce dimanche de la santé, nous te prions pour que tous les malades vivent un chemin de 
Confiance pour vivre la maladie et la souffrance... dans l’espérance et la paix

Nous te confions  les aumôniers d’hôpitaux, les équipes de la pastorale de la santé, le 
personnel soignant, les médecins,

qu’ils soient au service des plus fragiles et qu’au delà de
leurs compétences, ils rayonnent de ton humanité et de ta
tendresse. 

À l’intercession de notre Dame de Lourdes, donne à
chacun de témoigner de ta lumière, de ta bonté et de ton amour.

Seigneur, nous te prions

PISTE - FLEURS

Une piste pour célébrer

La Prière eucharistique n° 4 avec sa préface propre fait écho au témoignage de Saint 
Paul :

« Nous proclamons la sagesse du mystère de Dieu »
« Tu étais avant tous les siècles, tu demeures éternellement, lumière au-delà de 

toute lumière »
« Lorsque tu vas présenter ton offrande sur l'autel, si là tu te souviens que ton 

frère a quelque chose contre toi, laisse là ton offrande et va d'abord te réconcilier avec 
lui » (Mt 5, 23-24).

On peut, exceptionnellement et en l'expliquant, placer le geste de paix avant la procession
des offrandes en faisant référence à cette phrase de l'évangile, comme cela se fait dans 
certaines liturgies orientales.

Le Missel romain prévoit une acclamation spécifique après la lecture de l'Évangile :
« Acclamons la parole de Dieu » 

à laquelle le peuple répond 
« Louange à toi, Seigneur, Jésus ! » ; 

Il ne convient pas de reprendre l'alléluia à ce moment, « Alléluia » signifiant littéralement
« Louez Yahvé ». 

Or, après l'évangile, c'est le Christ, parole de Dieu, que nous acclamons. 
 

Fleurir
Parole : « Heureux ceux qui marchent suivant la loi du Seigneur »

Psaume 118

Couleur : Rouge (pour l’amour) avec des petites touches de blanc
Emplacement : Un bouquet d’alliance devant l’ambon
Végétaux : Un lys blanc (ou du branchage à fleurs blanches)
 Des germinis ou des tulipes rouges
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 Des petites fleurs blanches
 Du feuillage vert
Fournitures : Un soliflore ou une dame jeanne allongée

Une coupe plate  et oasis (mousse synthétique)
Composition : Placez devant l’ambon sur la gauche de celui-ci la coupe plate contenant de 
l’oasis puis posez la dame jeanne allongée à droite de cette coupe légèrement en arrière.

Placez dans la dame jeanne un beau lys blanc ainsi que du feuillage vert très 
fin.

Dans la coupe, disposez les tulipes en formant un chemin ascendant de gauche 
à droite en direction de la dame jeanne, qui symbolise ainsi le cheminement vers le Seigneur, 

Parsemez autour des tulipes des petites fleurs blanches et complétez avec du 
feuillage vert pour cacher l’oasis. 

Ajoutez un bois mort qui relie la coupe et la dame jeanne. 
Vous pouvez compléter cette composition avec une ou plusieurs pierres.

Merci pour votre attention. 

Nous vous souhaitons un bon dimanche et vous disons à la semaine prochaine. 
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